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divisée en deux parties et la proéminence médio-linguale
bien développée sont deux autres détails absents chez S.
pettersi. Tous les autres caractères correspondent bien sur
les deux dents comparées. Ne disposant que d'un spéci¬
men, il semble raisonnable de le rapprocher de l'espèce
du Texas, les différences observées pouvant être dues à
une position différente sur les mâchoires.

Ordre Torpediniformes De Buen, 1926
Famille Torpedinidae Bonaparte, 1838

Genre Torpedo Houttuyn, 1764
Espèce type Raja torpedo Linné, 1758

Torpedo dormaalensis n. sp.
Pl. 1, Fig. 6

Holotype: Dent latérale, N° IRSNB P 7291

Matériel attribué
DUA: une dent; DIIC: deux dents.

Derivatio nominis

De Dormaal, localité où les spécimens étudiés ont été
trouvés.

Diagnose

Cuspide de la couronne à section subtriangulaire, large à
la base, acuminée au sommet. Bords de la cuspide tran¬
chants de la base au sommet. Face labiale de la couronne

plane ou faiblement concave à la base dans les positions
antérieures et faiblement convexe dans les positions la¬
térales. Encoche médiane du bord lingual étroite et peu
profonde. Angles latéraux arrondis. Racine ne dépassant
pas les bords latéraux de la couronne, dirigée linguale-
ment. Sillon de la racine large et profond possédant un ou
deux foramens selon la position.

Description
Les dents sont de petite taille. Mensurations de IRSNB P
7291 : largeur = 1,55 mm; hauteur = 1,50 mm.
La couronne de la dent antérieure est symétrique et plus
large que haute. Elle surplombe la racine du côté labial.
En vue linguale, le bord mésial est faiblement oblique et
le bord distal est convexe. Les angles latéraux sont ar¬
rondis. La cuspide principale, médiane, acuminée et éle¬
vée est large à sa base. Elle est droite et dans sa partie
sommitale faiblement recourbée. Elle présente des tran¬
chants nets de sa base au sommet. La face labiale de la
couronne est légèrement concave dans la région médiane
inférieure. Le bord lingual de la couronne présente une
encoche médiane étroite et peu profonde. A la base des
tranchants du côté lingual, s'observent deux petites dé¬
pressions de part et d'autre de la cuspide. La couronne et
la racine sont séparées par une dépression qui contourne
la dent. Cette dépression est large et profonde du côté
labial, très fine du côté lingual. La racine bilobée, dé¬
borde largement la couronne du côté lingual, mais n'at¬
teint pas les bords latéraux de celle-ci. Ses lobes sont

moyennement élevés, leur face basilaire est plus rectili-
gne que convexe. Le sillon est large, profond et contient
un foramen médian. Deux autres foramens équidistants
du premier sont situés tout au bout de la face labiale de la
racine. La dent latérale se distingue par sa cuspide plus
longue dirigée distalement, par sa face labiale sans conca¬
vité médiane inférieure et au bord rectiligne en vue
occlusale. La racine possède des lobes inégaux. Deux
foramens étroits sont présents dans le sillon oblique, plus
profond du côté labial que lingual. Il n'y a pas de foramen
sur la partie supérieure de la face labiale de la racine.

Discussion
Les dents décrites ci-dessus ont été comparées à celles
des espèces actuelles du genre Torpedo décrites par Cap-
petta (1988). T. dormaalensis se différencie de T. torpe¬
do par une cuspide médiane plus massive de section
subtriangulaire et non subcirculaire possédant des bords
latéraux non concaves mais droits ou convexes, des an¬

gles latéraux moins marqués et une encoche médiane du
bord lingual moins profonde; la racine ne déborde pas de
la couronne et présente un foramen plus large. T. marmo-
rata se distingue de l'espèce fossile par la forme du
contour labial, par des dents peu étirées mésio-distale-
ment, par la cuspide trapue dépourvue de tranchants, par
une profonde échancrure linguale séparant deux lobes
larges et saillants, par les lobes de la racine très dévelop¬
pés ainsi que son sillon peu profond. T. nobiliana présente
comme T. dormaalensis une cuspide plus large à la base
et surtout très plane sur sa face labiale, des tranchants
longs atteignant presque l'apex de la cuspide, en vue
occlusale un bord labial concave et des angles latéraux
peu marqués. Par contre, T. dormaalensis se distingue de
T. nobiliana par l'encoche linguale nettement plus étroite
et moins profonde, par les lobes de la racine moins
développés et beaucoup moins divergents, par un sillon
nettement plus étroit et par la présence d'un foramen
central contrairement à T. nobiliana où des foramens
s'ouvrent dans la partie du sillon surplombée par l'enco¬
che linguale de la visière ainsi qu'à la naissance de
chaque lobe (foramens paracentraux). Contrairement à
T. dormaalensis, T. sinuspersici possède des angles laté¬
raux de la couronne très saillants, des lobes de la racine
larges et bien développés qui débordent latéralement la
couronne. Les deux taxons partagent les caractères sui¬
vants: la face linguale de la cuspide est convexe, la face
labiale pratiquement plane, les tranchants latéraux sont
longs et bien marqués, l'échancrure linguale de la cou¬
ronne au-dessus du sillon est très peu profonde. T. cali¬
fornien s'éloigne morphologiquement de T. dormaalensis
par le contour concave du bord lingual de la couronne, par
sa cuspide ainsi que la région basale de sa couronne
totalement dépourvues de tranchants, par les lobes de sa
racine divergents, étalés mésio-distalement en forme de
spatule et par la présence d'un foramen central beaucoup
plus large.

De toutes les espèces examinées, c'est donc à Torpedo
torpedo et surtout à T. nobiliana que la nouvelle espèce
ressemble le plus.
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Le genre Torpedo a également été retrouvé à Evere
(Bruxelles) dans les Sables yprésiens de Mons-en-Pévèle
(pour la localité et la stratigraphie, voir Smith & Russell,
1992).

Ordre Myliobatiformes Compagno, 1973
Famille Dasyatidae Jordan, 1888
Genre Dasyatis Rafinesque, 1810

Espèce type Dasyatis ujo Rafinesque, 1810

Dasyatis thierryi n. sp.
Pl. 1, Figs. 1-4

Holotype: dent latérale d'un individu femelle, N°
IRSNB P 7287, Dormaal DIIA; Pl. 1, Fig. 2.

Paratype: dent antérieure d'un individu mâle, N° IRSNB
P 7286, Dormaal DIIA, Pl. 1, Fig. 1.

Matériel attribué
DIIA: 14 dents.

Egem (Flandre occidentale), Argile d'Egemkapel (Ypré-
sien moyen): plus d'une centaine de dents.

Derivatio nominis

Espèce dédiée à Thierry Smith pour ses travaux contri¬
buant à la connaissance des vertébrés de Dormaal.

Répartition géographique et stratigraphique
L'espèce est actuellement connue du gisement de Dor¬
maal, Brabant flamand, Sables de Dormaal, transition
Paléocène-Eocène et de Egem, argilière Ampe, Flandre
occidentale, Argile d'Egemkapel, Yprésien moyen.

Diagnose
Dents de très petite taille, de forme subhexagonale en vue
occlusale, angles marginaux aigus, carène transverse for¬
mée d'un bourrelet médian allongé et lisse, dépression
médio-labiale allongée et étroite, ornementation limitée à
quelques petits replis émaillés allongés, visière labiale
anguleuse, fossettes marginales peu profondes, lobes de
la racine inégaux et à bases plates, sillon médian relati¬
vement étroit et peu profond; présence d'une cuspide
linguale assez élevée et d'une dépression labiale profonde
large et lisse sur les dents des individus mâles.

Description
Les dents de taille extrêmement réduite (IRSNB P 7286:
largeur = 0,65 mm; hauteur = 0,62 mm; IRSNB P 7287:1
= 0,95 mm; h = 0,52 mm) présentent un dimorphisme
sexuel important. L'holotype, une dent latérale d'un in¬
dividu femelle, est plus large que haute. La dent est de
forme subhexagonale en vue occlusale. Sa couronne est
basse, ses angles marginaux sont aigus. La carène trans¬
verse est formée d'un bourrelet médian allongé, peu
saillant et lisse, possédant une crête tranchante reliée
aux angles marginaux de la couronne et limitant ses faces
labiale et linguale. La face linguale, très oblique et recti-

ligne en vue de profil, est peu élevée. Elle présente deux
fossettes marginales peu profondes, séparées par une
crête médio-linguale faible. La visière linguale est bien
développée, son bord inférieur est convexe et recouvre
une bonne partie de la racine. La face labiale de la
couronne présente une dépression médio-labiale allongée
mésio-distalement, peu profonde et de contour sinueux.
La zone labiale de la couronne est omée d'un ou deux
petits replis émaillés allongés. La visière labiale, angu¬
leuse, possède un rebord inférieur étroit. Vue de profil, la
racine est étroite et fortement désaxée lingualement. Sa
face linguale est courte et concave, sa face labiale est
haute, rectiligne et oblique. Les bases des lobes sont
plates. En vue labiale, les lobes sont inégaux, subtriangu¬
laires, aux angles arrondis. Ils sont séparés par un sillon
médian relativement étroit et peu profond. Un petit fora-
men paracentral est présent à la base d'un des lobes de la
racine dans la partie labiale du sillon. Un deuxième
foramen est situé sur la face labiale de la racine juste
au-dessus du centre du sillon médian.

Le paratype est une dent antérieure d'un individu mâle.
Elle est à peu près aussi longue que large. Elle se dis¬
tingue des dents des femelles par sa carène transverse qui,
vue de profil, forme une cuspide linguale assez élevée,
acuminée, concave du côté lingual et aux bords latéraux
faiblement convexes du côté labial. En vue occlusale, les
bords marginaux de la cuspide sont concaves, les fosset¬
tes marginales sont assez étendues, mais peu profondes.
La face labiale présente une profonde dépression qui
occupe toute sa surface. Elle est limitée par les bords
tranchants de la cuspide. Vue labialement, ces derniers
sont reliés aux angles marginaux de la couronne par des
crêtes concaves élevées. La visière labiale, fortement
anguleuse, présente deux replis émaillés dirigés oblique¬
ment et rejoignant les tranchants de la carène aux mêmes
points que les crêtes concaves. Ils limitent eux aussi la
dépression labiale. La racine dont les lobes sont plus
étroits que sur l'holotype - ce qui est logique pour une
dent antérieure - ne présente pas de caractères morpho¬
logiques différents de celles des dents des individus
femelles.

Discussion
C'est de Dasyatis jaekeli (Leriche, 1905), du Lutétien et
de l'Yprésien de Belgique et de D. davisi Casier, 1966 de
l'Yprésien d'Angleterre que l'espèce de Dormaal se rap¬
proche le plus. Toutefois elle s'en différencie par les
caractères suivants: taille nettement plus petite, absence
de rugosités sur la face labiale de la couronne, rebord
inférieur de la visière labiale plus étroit, crête médio-
linguale plus discrète, face linguale rectiligne en vue de
profil alors qu'elle est concave chez Dasyatis jaekeli et
très concave chez D. davisi, racines plus hautes et plus
étroites, bases des lobes de la racine aplaties tandis qu'el¬
les sont bombées chez D. davisi et D. jaekeli, et sillon
médian plus étroit. Dasyatis thierryi n. sp. présente avec
D. tricuspidatus Casier, 1946 de l'Yprésien de Belgique
quelques caractères communs, comme une couronne sans
ornementation et un profil rectiligne à la face linguale.
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Toutefois la taille, les trois lobes surplombant la partie
linguale de la couronne, caractéristique de D. tricuspida-
tus, ainsi que la forme de la racine séparent incontesta¬
blement ces deux espèces.

En ce qui concerne les dents des espèces marocaines,
elles diffèrent toutes de celles de la nouvelle espèce belge
par leur taille plus importante et l'ornementation de la
face labiale. De plus, D. thierrvi n. sp. se distingue de D.
datasi Noubhani & Cappetta, 1997 de TYprésien supé¬
rieur du Bassin des Ouled Abdoun (Maroc) par la forme
générale de la face labiale de la couronne, la forme des
lobes des racines et la largeur du sillon de celles-ci. Elle
est fortement différente de D. hexagonalis Arambourg,
1952 du Danien des Bassins des Ouled Abdoun, des
Ganntour et des Meskala (Maroc) dont la face linguale
présente une dépression transverse profonde ainsi qu'une
dépression médiane verticale. Noubhani & cappetta
(1997, p. 101) rapprochent de cette dernière espèce des
dents de Palaeodasyatis hermani Halter, 1989 du Da¬
nien de Belgique. Dasyatis martini Noubhani & cappet¬
ta, 1997 du Maastrichtien supérieur du gisement d'Imin
Tanout dans les Meskala (Maroc), avec sa carène trans¬
verse peu nette, sa face linguale dépourvue de dépression
médio-linguale, sa racine très étirée labio-lingualement,
est morphologiquement très éloigné de D. thierrvi n.
sp. D. ponsi Noubhani & cappetta, 1997 du Thanétien
des Bassins des Ouled Abdoun et des Ganntour s'en
différencie par sa visière labiale de contour arrondi et
D. tetraedra Arambourg, 1952 du Danien des Bassins
des Ouled Abdoun, des Ganntour et des Meskala par sa
face labiale globuleuse, la crête médio-linguale et les
fossettes marginales plus développées.

Dasyatis wochadunensis Ward, 1979 de TYprésien
d'Angleterre s'éloigne également fort de la nouvelle
espèce belge par sa taille beaucoup plus importante, la
forme triangulaire de la face labiale de sa couronne,
l'ornementation de celle-ci, l'importance de la carène
transverse et son ornementation, le fort développement
de la crête médio-linguale, l'importance des fossettes
marginales, la forme des lobes de la racine ainsi que la
largeur du sillon médian.

Les espèces de Dasyatis décrites par Cappetta (1972)
du Thanétien du Niger sont elles aussi toutes fort dissem¬

blables de D. thierryi n. sp. qui est actuellement une des
plus petites espèces du genre.

Conclusions

Les espèces d'élasmobranches découvertes à Dormaal en
1989 et 1990, permettent une interprétation plus précise
de la composition de cette association. Il y a toutefois lieu
de distinguer des origines différentes pour l'ensemble de
ces fossiles.

Les fossiles sont pour l'essentiel des formes apparte¬
nant au Paléocène supérieur. La comparaison des taxons
de Dormaal avec ceux du Paléocène du Bassin de Paris
montre qu'il existe de fortes ressemblances entre l'asso¬
ciation de Dormaal et celles des gisements du Bassin
parisien attribués à la partie supérieure des Sables de
Bracheux (voir Smith et al., sous presse). Il faut égale¬
ment remarquer que plusieurs taxons connus uniquement
du Crétacé, se retrouvent dans le gisement. C'est le cas
notamment de Squatirhina cf. kannensis, Ischyrhiza sp. et
Sclerorhynchus cf. pettersi, dont il est question dans cet
article.

L'apport le plus intéressant des nouvelles collections
est celui de petites espèces qui jusqu'à présent n'étaient
connues qu'à partir de TYprésien. L'une d'elles, Dasyatis
thierryi n. sp. , se retrouve également dans TYprésien
moyen à Egem (Flandre occidentale).

Enfin, la présence d'une nouvelle espèce du genre
Torpedo est importante pour la connaissance de la répar¬
tition stratigraphique de ce genre qui n'était connu qu'à
partir du Miocène (On le connait également dans le
Lutétien des Landes, Cappetta, comm. pers.). T. dormaa-
lensis est donc actuellement le représentant le plus ancien
du genre.
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Planche 1 - Plate 1

Fig. 1 - Dasyatis thierryi n. sp., dent antérieure d'un individu mâle. IRSNB P 7286. Localité: Dormaal, niveau DI1A. Fig la, vue
radiculaire; Fig. lb, profil; Fig. le, vue labiale; Fig. ld, vue occlusale; Fig. le, vue linguale. X 40.
Dasyatis thierryi n. sp., anterior tooth of a maie. IRSNB P 7286. Locality: Dormaal, level DIIA. Fig la, basai view; Fig. lb,
profile; Fig. le, labial view; Fig. ld, occlusal view; Fig. le, lingual view. X 40.

Fig. 2 - Dasyatis thierryi n. sp. , dent latérale d'un individu femelle. IRSNB P 7287, Holotype. Localité: Dormaal, niveau DIIA.
Fig 2a, vue radiculaire; Fig. 2b, profil; Fig. 2c, vue labiale; Fig. 2d, vue occlusale. X 40.
Dasyatis thierryi n. sp., latéral tooth of a female. IRSNB P 7287, Holotype. Locality: Dormaal, level DIIA. Fig 2a, basai
view; Fig. 2b, profile; Fig. 2c, labial view; Fig. 2d, occlusal view. X 40.

Fig. 3 - Dasyatis thierryi n. sp., dent latérale d'un individu mâle. IRSNB P 7288. Localité: Egem, Argile d'Egemkapel. Fig 3a, vue
radiculaire; Fig. 3b, profil; Fig. 3c, vue radiculaire, Fig. 3d, vue linguale; Fig. 3e, vue occlusale. X 40.
Dasyatis thierryi n. sp. , latéral tooth of a maie. IRSNB P 7288. Locality: Egem, Egemkapel Clay. Fig 3a, basai view;
Fig. 3b, profile; Fig. 3c, basai view; Fig. 3d, lingual view; Fig. 3e, occlusal view. X 40.

Fig. 4 - Dasyatis thierryi n. sp., dent latérale d'un individu femelle. IRSNB P 7289. Localité: Egem, Argile d'Egemkapel. Fig 4a,
vue radiculaire; Fig. 4b, profil; Fig. 4c, vue occlusale. X 40.
Dasyatis thierryi n. sp. , latéral tooth of a female. IRSNB P 7289. Locality: Egem, Egemkapel Clay. Fig 4a, basai view;
Fig. 4b, profile; Fig. 4c, occlusal view. X 40.

Fig. 5 - Palaeorhincodon sp. IRSNB P 7290. Localité: Dormaal, niveau DIII. Fig 5a, vue linguale; Fig. 5b, vue occlusale. Echelle:
X 15.

Palaeorhincodon sp. IRSNB P 7290. Locality: Dormaal, level DIII. Fig 5a, lingual view; Fig. 5b, occlusal view. X 15.
Fig. 6 - Torpedo dormaalensis n. sp. IRSNB P 7291. Holotype. Localité: Dormaal, niveau DIIA. Fig 6a, vue radiculaire; Fig. 6b,

vue linguale; Fig. 6c, vue occlusale; Fig. 6d, profil; Fig. 6e, vue labiale. X 20.
Torpedo dormaalensis n. sp. IRSNB P 7291. Holotype. Locality: Dormaal, level DIIA. Fig 6a, basai view; Fig. 6b, lingual
view; Fig. 6c, occlusal view; Fig. 6d, profile; Fig. 6e, labial view. X 20.

Fig. 7 - Sclerorhynchus cî.pettersi. IRSNB P 7292. Localité: Dormaal, niveau DIIA. Fig 7a, vue occlusale; Fig. 7b, vue linguale;
Fig. 7c, vue labiale; Fig. 7d, profil; Fig. 7e, vue radiculaire. X 20.
Sclerorhynchus cf. pettersi. IRSNB P 7292. Locality: Dormaal, level DIIA. Fig 7a, occlusal view; Fig. 7b, lingual view;
Fig. 7c, labial view; Fig. 7d, profile; Fig. 7e, basai view; X 20.

Planche 2 - Plate 2

Fig. 1 - Cretolamna sp., dent latérale. IRSNB P 7293. Localité: Dormaal, niveau DUC. Fig la, vue linguale; Fig. lb, vue labiale.
X 4.

Cretolamna sp. , latéral tooth. IRSNB P 7293. Locality: Dormaal, level DUC. Fig la, lingual view; Fig. lb, labial view.
X 4.

Fig. 2 - Ischyrhiza sp., dent rostrale. IRSNB P 7294. Localité: Dormaal, niveau DIII. Fig 2a, vue postérieure; Fig. 2b, vue dorsale;
Fig. 2c, vue antérieure. X 10.
Ischyrhiza sp. , rostral tooth. IRSNB P 7294. Locality: Dormaal, level DIII. Fig 2a, posterior view; Fig. 2b, dorsal view;
Fig. 2c, anterior view. X 10.

Fig. 3 - Orectolobidae, genre indéterminé. IRSNB P 7295, Localité: Dormaal, niveau DIIA. Fig 3a, vue linguale; Fig. 3b, vue
labiale; Fig. 3c, vue radiculaire. X 30.
Orectolobidae, undetermined genus. IRSNB P 7295. Locality: Dormaal, level DIIA. Fig 3a, lingual view; Fig. 3b, labial
view; Fig. 3c, basai view. X 30.

Fig. 4 - Squatirhina cf. kannensis, dent antérieure d'un individu mâle. IRSNB P 7296, Localité: Dormaal, niveau DIII. Fig 4a, vue
labiale; Fig. 4b, vue radiculo-linguale; Fig. 4c, vue occlusale. X 20.
Squatirhina cf. kannensis, anterior tooth of a maie. IRSNB P 7296. Locality: Dormaal, level DIII. Fig 4a, labial view;
Fig. 4b, radiculo-lingual view; Fig. 4c, occlusal view. X 20.

Fig. 5 - cf. Foumtizia sp., dent latérale. IRSNB P 7297. Localité: Dormaal, niveau DUC. Fig 5a, vue labiale; Fig. 5b, profil; Fig. 5c,
vue occlusale; Fig. 5d, vue linguale. X 30.
cf. Foumtizia sp., latéral tooth. IRSNB P 7297. Locality: Dormaal, level DIIC. Fig 5a, labial view; Fig. 5b, profile; Fig. 5c,
occlusal view. X 30.
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